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Il tourne, il tourne, le spectacle de
Yannick Jaulin, depuis plus d’un

an. Il faut dire qu’il ose s’attaquer à
un sujet brûlant, passionnant, sou-
vent déchirant, toujours passion-
né : la religion. Et pour qu’il n’y ait
pas de jaloux, il raconte une histoi-
re trois en une, les trois grandes
religions monothéistes, soit le chris-
tianisme, le judaïsme et l’islam.
Sur scène, en guise de décor, une
énorme reproduction du tableau de
Fra Angelico, L’Annonciation,
peint vers 1440-1450 ; et un cons-
tat : « Ce n’est pas parce qu’on
regarde tous la même chose, qu’on
se raconte la même histoire. » Yan-
nick Joulin le conteur, lui-même
biberonné au catholicisme, s’est
emparé d’une des plus vieilles his-
toires du monde, sur laquelle ce

dernier repose en grande partie.
Après un très long temps de recher-
che, de lectures, de rencontres, le
comédien a pu mettre en forme,
avec l’aide du metteur en scène et
dramaturge Matthieu Roy, un en-
semble cohérent sur ce qui pousse à
croire, ou pas. Il le dit à deux
reprises : « Et qu’est-ce qu’on fait
maintenant, par quoi on remplace
la croyance, par la crédulité ? Si-
mone Weil dirait encore aujour-
d’hui : sans vie spirituelle authenti-
que, nos enfants deviendront
fascistes, communistes, ou fonda-
mentalistes, par besoin de se don-
ner à quelque chose. »
Yannick Jaulin essaie, avec beau-
coup d’humour, intensité et convic-
tion, de remonter aux sources du
récit originel, ce qui équivaut pour
lui à vouloir vider la mer avec une
cuiller.

PRATIQUE Mercredi 11 octobre à 
20 heures au théâtre des Feuillants. 
Tarifs : de 5,50 à 25 €. Tél. 
03.80.30.98.99.

D I J O N THÉÂTRE

Yannick Jaulin interroge 
les religions

■ Yannick Jaulin dans Comment vider la mer avec une cuiller. 
Photo Hervé JOLLY

Après les inénarrables 26 000 
couverts, l’Association bourgui-
gnonne culturelle poursuit sa 
saison avec Comment vider la 
mer avec une cuiller.

Le Théâtre Dijon Bourgo-
gne (TDB) ouvre sa saison
avec une pièce du répertoi-
re, un Marivaux, mais pas
seulement.
Il s’agit en effet d’une nou-
velle création mise en scène
par Benoît Lambert, direc-
teur du TDB, dans laquelle
le public pourra découvrir
les quatre jeunes comédiens
fraîchement débarqués au
centre national dramatique
de Dijon en contrat de pro-
fessionnalisation, issus de
l’Ensemble 24 de l’Ecole ré-
gionale d’acteurs de Cannes
et Marseille. Ainsi, ces deux
jeunes femmes, Rosalie 
Comby et Edith Mailean-
der, et ces jeunes hommes,
Malo Martin et Antoine
Vincenot, se donneront-ils
la réplique comme les deux

couples dans ce Jeu de 
l’amour et du hasard. Ces
premiers rôles seront ac-
compagnés d’Etienne Gre-
bot, bien connu à Dijon, et
Robert Angebaud.
Evidemment, le marivauda-
ge sera de la partie… mais
on peut compter sur Benoît
Lambert pour y trouver éga-
lement une lecture acérée
de l’organisation sociale et
des rapports de domination
au XVIIIe siècle, avec écho
au XXIe !

PRATIQUE Du mardi 3 au 
vendredi 20 octobre puis du 
mardi 9 au samedi 13 janvier. 
Du mardi au jeudi à 20 heures, 
le vendredi à 18 h 30, le samedi 
à 17 heures (relâche les 8, 9, 
15, et 16 octobre). Tarifs : 5,50 
à 22 €. Tél. 03.80.30.12.12.

DI JON THÉÂTRE

Le TDB ouvre le rideau sur 
Le jeu de l’amour et du hasard

■ M. Martin, E. Grebot, E. Mailaender, R. Angebaud, 
R. Comby, A. Vincenot. Photo E. PERRICAUDET

CHÂTILLON-SUR-SEINE

Le petit théâtre forain Amaranta vous attend dans son
antique roulotte, pour le spectacle La vieille qui lançait des
couteaux. Un spectacle comique, poétique et magique qui 
retrace les années glorieuses, les voyages à travers le 
monde, les rencontres, les souvenirs…

PRATIQUE Jeudi 28 et vendredi 29 septembre à 20 h 30 au parc 
Saint-Vorles, en plein air (prévoir vêtements chauds). A partir de 
10 ans. Tarifs : 6 à 16 €. Réservation obligatoire au 
03.80.91.39.51.

■ Emmanuelle Ader de la compagnie Amaranta. Photo Solveig DE 
LA HOUGUE

En plein dans la cible

Le Bien Public
Vendredi 22 septembre 2017
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Nous avons sélectionné pour vous quatre idées de sorties qui auront lieu prochainement dans le département.

C Ô T E - D ’ O R   [  SÉLECTION  ]

Quatre sorties à venir

THÉÂTRE La nouvelle saison
du théâtre Dijon

ouvre grandes ses portes avec la création de Benoît
Lambert d’après le texte de Marivaux Le jeu de
l’amour et du hasard. Pour épier son promis,
Dorante Silvia se déguise en sa servante. Tandis qu’il
fait de même, sous les traits de son valet. L’amour
peut-il transgresser les lois de la société ? B. Lam-
bert met en scène la pièce la plus célèbre de
Marivaux : une histoire des sentiments, de lutte des
classes et des sexes. Cette adaptation d’un des plus
célèbres dramaturges français donnera l’occasion de
voir sur les planches quatre jeunes comédiens en
contrat de professionnalisation, issus de l’Ensemble
24 de l’Ecole régionale d’acteurs de Cannes et
Marseille. Rosalie Comby, Edith Maileander, Malo
Martin et Antoine Vincenot se donneront ainsi la
réplique encadrés par des acteurs plus chevronnés,
Robert Angebaud et Etienne Grebot.

PRATIQUE Mardi 3 octobre à 20 heures, salle Jacques 
Fornier à Dijon (et tous les jours sauf le lundi et le 
dimanche. Les mardis, mercredis et jeudis à 20 heures, 
les vendredis à 18 h 30 et les samedis à 17 heures 
jusqu’au 20 octobre). Tarifs : de 5,50 à 22 €. Tel. 
03.80.30.12.12.

Le jeu de l’amour et du hasard 
ouvre la saison du TDB

■ Malo Martin, Etienne Grebot, Edith Mailaender, Robert Angebaud, Rosalie Comby et 
AntoineVincenot sont au cœur des jeux de l'amour et de l'hasard. Photo Eric Perricaudet

FOIRE La 2e édition
de la foire

d’automne de la noix, de la châtaigne
et de la pomme de Nolay se déroule
le week-end des 7 et 8 octobre. Orga-
nisée par le Comité des Fêtes de No-
lay, elle donnera l’occasion aux visi-
teurs de découvrir, goûter, acheter
des pommes, jus de pomme, châtai-
gnes champignons, miel, épices, de
rencontrer des producteurs noix…

PRATIQUE Samedi 7 et dimanche 8 octobre 
de 10 à 18 heures, salle Jean-Marc Boivin 
à Nolay. Gratuit. Tel. 06.08.05.78.27. 

La foire d’automne 
s’invite à Nolay

■ La châtaigne, la noix et la 
pomme seront à Nolay. Photo DR

FESTIVAL Le dernier ren-
dez-vous du festi-

val Musique au chambertin 2017 aura très fière
allure. En effet, les amis du festival présentent le
contrebassiste, compositeur et chef d’orchestre Pa-
trice Caratini et son Latinidad Quintet. L’invité
d’honneur de ce rendez-vous sera l’auteur-composi-
teur interprète Maxime Le Forestier dont les stan-
dards ont traversé les époques sans prendre une
ride.

PRATIQUE Dimanche 8 octobre à 18 heures au château du 
Clos-de-Vougeot. Tarifs : 20 et 25 €. 19 € pour les groupes  
(10 personnes minimum). Gratuit pour les - de 12 ans. Tel. 
03.80.53.00.45.

Patrice Caratini et Maxime 
Le Forestier à Vougeot

■ Maxime le Forestier sera à Vougeot pour la clôture de 
Musique au Chambertin. Photo DR

MUSIQUE La 18e édition du Tri-
bu festival offre une
dernière soirée de bel-

le envergure, samedi 7 octobre dans son cabaret éphémè-
re, installé au port du canal. Lors de ce dernier rendez-
vous nocturne, toute l’équipe du festival présente, en
préambule une palabre autour de l’Afrique en compagnie
des revues XXI et Six mois. Côté musique Sopaloca don-
nera le ton en ouverture de soirée dans le village avant un
double rendez-vous au cabaret éphémère avec les rythmes
indo-européens du projet Spicy Frog puis le grand retour
de la famille Malka pour prendre un grand bol de funk.

PRATIQUE Samedi 7 octobre à partir de 17 heures au village du 
festival, port du canal à Dijon. Tarifs : de 5,50 à 16 € (concerts de 
Spicy Frog et La famille Malka). Info : www.tribufestival.com

Dernière nocturne au Tribu festival

■ Spicy Frog, le parfait mélange des inspirations 
indo-européennes. Photo Emmanuelle de Decker

Le Bien Public
Vendredi 29 septembre 2017
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Vendredi 29 septembre 2017

• Lien vers l’article : https://www.francebleu.fr/infos/culture-loisirs/le-jeu-de-l-amour-et-du-
hasard-a-dijon-theatre-marivaux-bourgogne-tdb-piece-sortie-1506689821

Extrait de l’interview de Robert Angebaud et Malo Martin. Il pense à quoi l’acteur quand il est sur scène ?

• Lien vers l’interview : http://www.tdb-cdn.com/sites/default/files/upload/Saison_17-18/
Videos/jeu_amour_hasard_malo_il_pense_a_quoi_l_acteur_quand_il_est_sur_scene.mp3
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} Le but est 
d’abord de faire 
danser les gens. ~

Anaïs Rambaud 

Le Tribu festival, festival
des musiques du monde,

n’a jamais aussi bien porté
son nom qu’à travers le pro-
jet Spicy Frog qui sera sur la
scène du cabaret éphémère,
samedi 7 octobre. Cette for-
mation est, en effet, l’union
de musiciens français, les Bo
Bun Fever, et de deux chan-
teurs indiens, Mahima Dayal
et Amrit Rao. Le groupe est
originaire de New Delhi et
parle Indi alors que Mahima
Dayal et Amrit Rao arrivent
de Chennai (Madras) et s’ex-
priment en Tamoul. Et le
tout s’appelle les Spicy Frog,
littéralement “la grenouille 
épicée”.

Une quête difficile
Cette aventure est née d’un
projet de coopération entre
la région Val de Loire portée
par la salle de l’Astrolab à
Orléans et le Tamil Nadu,
région du sud de l’Inde à la
fin du mois de novem-
bre 2015. C’est ainsi que le
trio des Bo Bun Fever, qui
mêle les inspirations jazz, 
reggae, notamment, s’est
rendu en Inde, dans un festi-
val, pour essayer de trouver
des artistes avec lesquels il
pourrait monter un groupe
où les influences de chacun

se mélangeraient avec bon-
heur. Si le voyage n’a pas été
couronné de succès, toute
l’équipe organisatrice n’a
pas lâché l’affaire, comme
l’explique Anaïs Rambaud,
chargée de production et
responsable du projet : « Si
nous n’avons pas trouvé ce
que nous cherchions durant
le festival, nous avons creu-
sé le sujet. C’est ainsi que
nous avons identifié quel-
qu’un comme Amrit Rao qui
est un chanteur un peu rock
et également en lien avec la
musique traditionnelle in-
dienne. De son côté, Mahi-
ma a une formation moins
rock, plus classique ».

Deux sessions 
de répétition
Elle poursuit : « L’objectif de
cette rencontre est de créer
un set avec des morceaux
clairement identifiés ».
C’est ainsi que les Bo Bun
Fever ont repris quelques-
uns de leurs vieux morceaux
pendant qu’Amrit e Mahima
ont retravaillé des vieux
standards de la musique in-
dienne. Outre la barrière de
la langue entre les différents
artistes, le temps était comp-
té pour tout le monde. C’est
ainsi Spicy Frog n’a pu s’ap-
puyer que sur deux résiden-
ces d’une dizaine de jours,
d’abord à Chennai puis à
Delhi pour se mettre au
point. Miracle de la musi-
que, « cela a fonctionné tout
de suite entre eux », se ré-
jouit Anaïs Rambaud.

Cela va donner une mini-
tournée dont la première da-
te est prévue le 6 octobre à
l’Astrolabe d’Orléans cher à
Frédéric Robbe qui a fait ses
armes à Dijon, avant le len-
demain le rendez-vous avec
le Tribu festival.
«  Ces  concerts  seront
l’aboutissement de deux an-
nées de travail. Jusque-là, il
en ressort quelque chose de
très fort émotionnelle-
ment », assure encore Anaïs
qui a suivi le projet de bout
en bout. Il s’agit tout simple-
ment d’une première dans le
genre et comme elle le dit
tout simplement : « le but
est d’abord de faire danser
les gens ».
Pour beaucoup, ce sera aus-
si l’occasion de découvrir la
musique indienne. Si les
rythmes traditionnels de-
meurent toujours bien an-
crés, la scène indépendante
est en train de s’ouvrir. Et
Spicy Frog entend bien faire
passer le message sur la scè-
ne du cabaret éphémère.

J.-Y. R.

PRATIQUE Samedi 7 octobre à 
20 h 30 au cabaret éphémère 
au port du canal. Tarif : de 5,50 
à 16 €. Info : 
www.tribufestival.com/

D I J O N MUSIQUE

Spicy Frog, à la confluence 
de l’Inde et de l’Europe

■ Le trio Bo Bun Fever, Amrit Rao et Mahima Dayal forment les Spicy Frog. 
Photo Emmanuelle DE DECKER

Samedi soir, en première 
partie de la Malka Family, 
le projet Spicy Frog pro-
met de faire voyager les 
spectateurs de la France 
jusqu’en Inde. Découverte. Le metteur en scène Benoit Lambert remet

au goût du jour l’une des plus célèbres piè-
ces de Marivaux, Le Jeu de l’amour et du
hasard. Une pièce fondée sur un quiproquo
amoureux croisant deux couples de maîtres
et de valets. La mise en scène s’amuse à
brouiller les codes temporels. Les hommes
qui dirigent le jeu, Orgon et Mario, sont
vêtus de vestes de brocard, alors que les
jeunes gens portent des tenues début du
XXe. La scénographie présente une petite
forêt reconstituée et un cabinet de curiosités
digne des établissements Deyrolle. Le sol
est recouvert de la star “déco” du moment :
les dalles PVC imitation carreaux de ciment
peint.
Un espace large et ouvert laisse la part belle
à une grande fluidité dans le mouvement,
comme dans l’art du marivaudage chez des
comédiens qui font entendre cette langue
avec talent. Se jetant dans l’amour avec la
sincérité déterminée par leur statut social,
puisque sans hasard : Lisette épousera Arle-
quin, et Sylvia obtiendra de Dorante qu’il lui
demande sa main… Tout est bien qui finit
bien, l’ordre moral et social est sauvegardé.
Lisette et Arlequin, petite valise et baluchon
en main, quittent la maison de leurs maîtres
pour s’en aller grossir les rangs de la classe
ouvrière pendant que Sylvia et Dorante,
portés par un amour triomphant, resteront
bien au chaud dans leur noblesse bucolique.

Lydie Champrenault (CLP)

PRATIQUE Tous les jours jusqu’au 20 octobre sauf 
le lundi et le dimanche, salle Jacques-Fornier 
à Dijon. Les mardis, mercredis et jeudis à 
20 heures, les vendredis à 18 h 30 et les samedis 
à 17 heures. Tarifs : de 5,50 à 22 €. 
Tél. 03.80.30.12.12.

DI JON THÉÂTRE

Lutte des classes 
et marivaudage

■ Le quiproquo amoureux nourrit cette 
célèbre pièce de Marivaux. Photo Vincent ARBELET

DIJON

12
Du 9 au 21 octobre se déroulera la 
cinquième édition de “Chefs de Gare”, 
organisée par SNCF Gares & Con-
nexions dans 38 gares de France, 
parrainée par Thierry Marx et animée 
par Carinne Teyssandier. À Dijon, ren-
dez-vous jeudi 12 octobre avec Louis-
Philippe Vigilant, du restaurant Loiseau 
des Ducs, et la participation de l’école 
hôtelière du lycée Le Castel.

Le Bien Public
Jeudi 05 octobre 2017
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Marivaux et Le Jeu de l’amour et
du hasard. Quoi de mieux que

cet indémodable classique mis en
scène par Benoît Lambert pour met-
tre le pied à l’étrier ? Quatre jeunes
apprentis acteurs, fraîchement sor-
tis d’école — Rosalie Comby, Edith
Mailaender, Malo Martin et Antoi-
ne Vincenot, la vingtaine — ont ainsi
effectué leurs premiers pas devant
un public, le 3 octobre sur la scène
du Parvis Saint-Jean.
« Cela faisait plusieurs semaines 
que nous nous préparions et cette
première est arrivée au bon mo-
ment », reconnaît Edith. À ses cô-
tés, Rosalie ajoute, les yeux pé-
tillants : « Il ne manquait que le
public ». Cette première expérience
se poursuit jusqu’au 20 octobre
avant d’enchaîner une deuxième ex-
périence sous la direction de Maëlle
Poésy (Inoxydables, du 5 au 8 dé-
cembre, salle Fornier).
« Pour nous qui sortons d’école, ce
sont nos débuts dans la vie active »,
analyse Antoine. « C’est vraiment
une très grande opportunité de tra-
vailler dans une telle structure »,
complète Malo. Une belle chance,
en effet, pour un jeune comédien
que d’intégrer un centre national
pour débuter dans le métier. « C’est
vraiment parfait. Là, ce qui est
chouette, c’est que nous travaillons

main dans la main avec tous les
corps de métiers du théâtre. Nous
n’avançons pas seuls », souligne en-
core Edith.

« Qu’au début 
de notre chemin »
Au premier rang des soutiens et des
conseils, il y a bien sûr Benoît Lam-
bert, directeur du TDB. Malo résu-
me ainsi son implication : « Sur ce
travail, Benoît Lambert a deux cas-
quettes. D’une part celle du metteur
en scène et d’autre part, celle du
pédagogue, avec l’objectif de ne pas
brider les comédiens tout en les
cadrant ». Une belle mission vis-à-

vis de ces jeunes comédiens qui, il y
a quelques mois encore, étaient sur
les bancs de l’école. Une nouvelle
aventure pour ces quatre jeunes qui
partagent leur amour du théâtre de-
puis quatre ans maintenant. Ravis
de l’opportunité qui s’offre à eux, ils
n’en demeurent pas moins lucides
sur ce métier qu’ils adorent mais
qu’ils découvrent aussi.
Ainsi Antoine insiste sur le fait que
« nous ne sommes qu’au début de
notre chemin ». Il poursuit : « L’ac-
te théâtral est un jeu, un travestisse-
ment. Nous prenons les mots d’un
auteur pour les dire. C’est vraiment
passionnant. » Malo complète :

« Le théâtre, c’est un terrain de jeu
infini ». « Et notre outil, c’est notre
corps », ajoute Edith.
Tout au long de la rencontre, les
mots “plaisir” et “envie” reviennent
sans cesse et se marient à merveille
avec les mines réjouies de ces qua-
tre comédiens en devenir qui ont
faim de théâtre.

Jean-Yves Rouillé

PRATIQUE Le Jeu de l’amour et du hasard. 
Samedi 14 octobre à 17 heures, mardi 17,
mercredi 18 et jeudi 19 à 20 heures. 
Vendredi 20 à 18 h 30 au Parvis Saint-
Jean. Tarifs : de 5,50 à 22 €. 
Tél. 03.80.30.12.12.

D I J O N THÉÂTRE

Quatre jeunes dans le vent
Ils sont quatre jeunes comédiens 
tout juste sortis de l’école de 
régionale d’acteurs de Cannes et 
de Marseille. En contrat de pro-
fessionnalisation au Théâtre 
Dijon Bourgogne (TDB) pour une 
année, ils viennent de débuter 
sur scène. Rencontre.

■ Antoine, 27 ans, Édith, 23 ans, Malo, 26 ans, et Rosalie, 20 ans, découvrent le métier de comédien
au Théâtre Dijon Bourgogne durant toute la saison 2017-2018. Photo J.-Y. R.

GEVREY-CHAMBERTIN

Durant les week-ends du 29 octobre au 
12 novembre se déroulera l’édition 2017
du Festival du rire. Cet événement est 
organisé par le service culturel de la com-
munauté de communes de Gevrey-Cham-
bertin et de Nuits-Saint-Georges. Il propose
trois rendez-vous. Tout d’abord, le 29 octo-
bre, la Compagnie du Clair Obscur avec son
spectacle Vol au-dessus d’un nid de Clow-
clown à Morey-Saint-Denis. Ensuite, le 
4 novembre, la troupe de Cassis Théâtre et
pièces présentera ses Brèves de gare à 
Saulon-la-Chapelle. Et enfin, le 12 novem-
bre, Lucienne des Vamps et Solange inter-
préteront leur spectacle Vamp in the Kit-
chen. Trois occasions pour passer des
moments de détente.

PRATIQUE Du 29 octobre au 12 novembre. 
Tarifs : 5 et 10 € pour les 29 octobre
et 4 novembre ; 15 et 30 € le 12 novembre. 
Tél. 03.80.62.01.35.

Trois week-ends 
pour en rire

Yuval Pick devait présenter PlayBach 
et eddies. Mais à la suite de la blessu-
re d’un danseur, deux autres de ses 
pièces chorégraphiques seront ac-
cueillies : Loom et Hydre-Trio. La pièce
Loom invite le spectateur à se laisser
porter par les deux magnifiques dan-
seuses Madoka Kobayashi et Julie 
Charbonnier. Yuval Pick a construit la 
danse comme une partition de mou-
vement possédant son propre rythme.
Hydre-Trio poursuit les recherches me-
nées par Yuval Pick sur la relation
entre les interprètes, le rapport à l’es-
pace et à la musique. Une rencontre 
est prévue à l’issue de la représenta-
tion avec Sharon Eskenazi, assistante 
chorégraphique de Yuval Pick, l’occa-
sion d’échanger autour de la démar-
che de l’artiste. Les deux pièces du-
rent chacune 20 minutes, avec dix
minutes d’entracte.

PRATIQUE Jeudi 19 octobre à 20 heures 
au Théâtre de Beaune. Tarif unique : 5 €, 
gratuit pour les mineurs. Réservation 
obligatoire au 03.80.24.55.61. Tout public 
à partir de 9 ans. ■ Hydre-Trio. Photo Mélanie SCHERER

B E A U N E
Changement de programme pour Yuval Pick

Le Bien Public
Samedi 14 octobre 2017
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• Lien vers l’article : http://bullesdeculture.com/2017/10/theatre-critique-le-jeu-de-l-amour-et-
du-hasard-benoit-lambert.html
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• Lien vers l’article : http://www.sparse.fr/2017/11/03/pourquoi-je-retournerai-voir-le-jeu-de-
lamour-du-hasard-en-janvier/
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